RENCONTRE GEOSCIENCES AZUR-ARTEMIS

Campus Observatoire de Nice, vendredi matin 01.02.08

Présents
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Guust Nolet (1) mailto:nolet@geoazur.unice.fr
Robert Pilet (1) mailto:robert.pillet@geoazur.unice.fr
Jean-Yves Vinet (2) Jean-Yves.VINET@obs-nice.fr
(1) Département GéoSciences

(2) Département Artemis

La réunion est suscitée par JDF, à la suite d’une conversation avec AD aux journées scientifiques de l’OCA. AD confirme son intérêt pour cette réunion mais signale que son profil scientifique ne coincide pas exactement avec ce que semblent être les préoccupations dominantes des présents, des gens de Virgo en tout cas.

On effectue un tour de table scientifique : tomographie sismique ; étude des bruits sismiques ; mesure de la rotation par les instruments du sismologue ; instrumentation ; analyse , caractérisation, suppression des « bruits environnementaux » de Virgo ; étude des signaux sismiques, entre 0.01 Hz et 10 Hz, par méthodes standards ; identification de l’origine des ondes sismiques ; les deux interventions connues de la sismicité sur Virgo.

On s’attarde un peu sur la sismicité à laquelle le détecteur Virgo est soumis dans le bassin d’alluvions de Pise.

JDF fait circuler un projet de thèse sur l’étude des propriétés d’échelle et de multifractalité des signaux environnementaux détectés à Virgo et la problématique de leur suppression du canal final. 

JDF fait plusieurs suggestions pour la suite : réunion régulière pour se raconter nos disciplines et surtout nos techniques respectives, déboucher sur des collaborations, co-encadrer, d’une manière à définir, la thèse mentionnée…

On effectue un tour de table sur les projets pour la suite. Les idées suivantes émergent :


oui à des rencontres régulières, par ex. une fois par mois, autour des techniques ;

la première rencontre devrait avoir le format d’une « journée » plutôt que d’un séminaire ;

il faut apprendre à se connaître avant d’être trop précis sur les projets ;

il faut pour la première « journée » élargir le cercle ; on note que les « bruits » sismiques sont bien souvent le résultat de réflexions multiples des « signaux » sur des obstacles dans l’intérieur de la terre  -> nos problèmes devraient intéresser plusieurs groupes à l’inria et à l’inln ;

On s’accorde sur le fait que :

SG fait connaître notre projet à GéoSciences et à l’inln et tâche de collecter des adresses e-mail de personnes intéressées ;

JDF fait connaître notre projet au groupe apics à l’inria (et à l’Observatoire de Nice) ;

Jusqu'à nouvel avis, JDF prend en charge l’animation ; pour l’instant, date, lieu exact, programme de la première « journée » ;

vu le nombre de personnes concernées, on penche pour le campus Sophia plutôt que celui du Mont- Gros.  

